
 
LA GROTTE AUX SECRETS DE CHAQUE JOUR 
 
 

• Voyons voyons, c’est quoi cela ? 
 
Le doigt de Lulu le lutin s’approcha délicatement, avec curiosité, il tira sur la petite porte en carton qui 
doucement s’ouvrit. 
 

• Bonjour lui dit Polichinelle s’éjectant de l’intérieur de sa case. 
 
Lulu, surpris. Se recula de trois pas !! 
 

• N’aie pas peur de moi, lui dit Polichinelle. Tu viens de découvrir la grotte aux secrets de chaque 
jour. 

• La grotte aux secrets de chaque jour ? C’est quoi monsieur ? lui demanda Lulu. 
• Un endroit plein de bonnes choses afin de patienter jusqu’à l’arrivée du père noël. 
• Tout cela pour moi ?  
• Oui, mais attention !!  tu ne dois ouvrir qu’une porte par jour, car autrement la mauvaise sorcière 

pourrait te chasser de la grotte à grand coups de balai  Mais si tu as la patience d’attendre ton 
réveil à la tombée de la nuit, tu pourras ouvrir chaque porte qui te révèlera son mystère cadeau et 
la sorcière perdra une branche de son balai. 

 
Lulu resta perplexe, car des portes il n’en voyait pas, sauf celle ayant libérée Polichinelle. Comment alors 
pourrait-il ouvrir plusieurs portes n’existant pas ? Lulu se demandait en lui-même si Polichinelle ne se 
moquait pas de lui, car il avait beau n’être qu’un petit lutin de jardin s’étant introduit dans la maison des 
géants. Il ne fallait pas prendre lulu pour un sot. Des portes dans le jardin il en ouvrait beaucoup. C’était 
même sa spécialité afin de libérer à la nuit tombée toutes les fées vivant à l’intérieur des roses pour danser 
avec elles aux sons des harpes que tissaient de leurs toiles les araignées. Mais cette nuit la curiosité avait 
été trop grande, le petit lutin s’était infiltré dans la maison des géants qui pour l’instant dormaient d’un 
doux sommeil. Ce fut après avoir escaladé dans la grande salle, un meuble de géant, que le petit lutin 
comparait à une montagne tellement il était haut. Arrivé à son sommet, il avait découvert, fixé au mur, 
cette grotte et la petite porte derrière laquelle se cachait Polichinelle. Mais d’autres portes, nenni il n’en 
voyait aucune. 
Polichinelle le regardait, amusé de le voir scruter la carte représentant un rocher. Il le laissa faire pendant 
quelques instant puis lui dit : 
 

• Les portes que tu vas découvrir ne sont pas à l’extérieur et si tu veux les ouvrir une par une et par 
jour il te faudra suivre à l’intérieur du rocher un labyrinthe qui t’indiquera le chemin à suivre 
jusqu’à la prochaine porte. Mais attention à la sorcière qui tentera toujours de t’inciter à en ouvrir 
plusieurs. Sois toujours sur tes gardes lui conseilla Polichinelle. 

• D’accord lui répondit le petit lutin. Et puis toi, tu seras avec moi pour lutter contre la mauvaise 
sorcière. 

• Non lui répondit polichinelle. Dès que tu m’auras rejoint, tu seras seul. Moi, je dois être présent 
demain matin pour le réveil de l’enfant des géants. Alors te décide tu ? Tiens prend ma main que 
je t’aide à monter !! 

 
Le petit lutin saisit la main de Polichinelle, afin de le rejoindre à l’intérieur du rocher. Le premier coup 
des douze coups de minuit sonna dans la maison des géants. Le petit lutin ressenti comme un courant 
d’air qui referma derrière lui la porte sur le monde des géants, tout en entendant Polichinelle lui rappeler 
la consigne de n’ouvrir qu’une porte à la fois, afin que la sorcière ne l’éjecte du rocher et ne l’envoie 
valdinguer dans le monde des géants. Lulu fit quelques pas en compagnie de Polichinelle puis celui-ci le 
laissa seul en lui souhaitant bonne chance et grand succès pour son entreprise. 
 
 
 



 
 
Pendant quelques minutes tellement il était émerveillé Lulu resta sur place. De grandes guirlandes 
lumineuses brillantes comme des diamants éclairaient le chemin à suivre. Une senteur chaude de 
chocolat embaumait l’atmosphère, Les rochers pralinés sur des plateaux d’or s’offraient à la gourmandise 
du visiteur. De grandes stalactites couleur menthe à l’eau partant du sol rejoignaient le plafond. Une 
véritable caverne d’Ali baba pleine de bonnes choses pour les enfants émerveillait Lulu. 
 
Bien entendu Lulu ne se priva pas, lui qui n’avait pas mangé depuis la veille se trouva l’excuse d’un petit 
creux, pour s’avaler quelques éclairs dégoulinante de crème délicieuse puis quelques mille feuilles dont le 
sucre blanc lui dessina le contour de la bouche. Il ne put non plus résisté, devant quelques bonbons et 
d’un grand verre de jus d’orange dégoulinant en cascade. Maintenant se dit-il, mieux vaut prévoir. Il se 
saisit d’un grand sac et comme au super marché, Lulu fit ses réserves pour le voyage. Tellement occupé 
qu’il n’entendit pas de suite la voix lui adressant la parole. Ce fut le raclement de gorge qui le fit se 
retourner. 
 

• Bonjour madame la fée !! 
• Bonjour Lulu, je t’attendais pour te guider tout le long de ton parcours 
• Pourtant Polichinelle m’a dit que je serai seul. J’espère que vous n’êtes pas la sorcière !! 
• Regarde moi bien !! Crois tu qu’une sorcière serait aussi jolie et aussi jeune ? Tu sais bien que les 

sorcières sont toujours vieilles avec un gros bouton sur le menton et vois tu un balai d’où je 
pourrais m’envoler ? 

• Non et vous êtes trop jolie pour être une sorcière. 
• Donc tu vois que tu peux me faire confiance et en ma compagnie ouvrir la prochaine porte. 

 
Lulu restait quand même sceptique mais devant la beauté du sourire, Lulu se dit qu’il pouvait faire 
confiance à la fée de la grotte. Il posa son sac sur l’épaule et tout en suivant la fée il se dirigea en sa 
compagnie vers une nouvelle porte. Le temps de la rejoindre d’en tourner la clé le second coup de minuit 
sonna. Lulu se sentait bien fatigué, il ne résista pas longtemps et après une douche parfumée 
accompagnée d’une douce musique relaxante, il eut tout juste le temps de s’écrouler sur le lit et de 
dormir profondément pendant les jours séparant le 2ème du 3ème coup de minuit. Tout ravigoté par le repos 
Lulu se sentait bien dans cet endroit. Il voyait tout autour de nombreuses personnes prendre soins de lui. 
Il se sentait aussi heureux que le plus grand roi de la terre. Il fit quelques pas afin d’admirer son royaume 
mais le temps passait vite, trop vite et Lulu n’eut que le temps de se précipiter vers une nouvelle porte. 
Car le carillon des géants lui indiqua qu’il fallait qu’il se dirige vers de nouvelles découvertes. Ce fut 
avec des hourrahs joyeux de son peuple qu’il rejoignit précédé de la fée, la porte qui le voyant s’avancer 
s’ouvrit à son passage. La fée s’écarta et Lulu ne put qu’admirer le jardin qui l’attendait. Quoi de plus 
agréable que de courir dans les allées accompagnées par le son des clochettes, ou de stopper net devant 
une fleur afin de se laisser envahir par son parfum  Admirer la danse des papillons, des libellules et le 
ronronnement grognon des bourdons jamais content. De s’allonger dans l’herbe afin de rêver tout en 
laissant passer plusieurs coups de minuits le 4ème le 5ème et de ne s’en évader qu’au 6ème du fait que la 
température changeait comme si soudainement l’hiver neigeux arrivait. 
 

• Vite vite lui dit la fée le temps passe !! Dépêche toi Lulu. 
• J’arrive j’arrive lui répondit-il en faisant ses adieux à celles et ceux du jardin lui ayant rempli le 

sac de nombreux souvenirs du temps passé en leur compagnie 
• Tu as pris du retard !! Ce n’est pas bien. Maintenant il va te falloir récupérer ce temps perdu. 

 
Dans ce nouvel espace, Lulu n’y vit que des jouets, tout plein de jouets, tellement pleins qu’il n’écoutait 
plus la fée le tirant par la main afin de traverser cet endroit sans perdre de temps. Mais Lulu se souvenant 
du conseil de Polichinelle de ne pas franchir plusieurs portes à la suite, lâcha la main de la fée. Celle-ci se 
retourna pour lui reprendre d’autorité la main et l’entraîner. 
 
 
 
 



 
• Pas question lui dit Lulu !! Il faut attendre le coup de minuit pour quitter et ouvrir une autre porte, 

et toi tu voudrais que je ne respecte pas la consigne. Je le sais maintenant tu es la sorcière !! Va t-
en !! Je ne te suis plus.  

 
Il y eut un tourbillon violent suivi d’un grand cri. La fée se voyant découverte, en un instant se 
transforma en sorcière. 
 

• Sauve toi sorcière avant que ton balaie ne perde son pouvoir de t’emmener ailleurs ! Lui cria 
mécontent Lulu avant de profiter des jouets l’attendant pour s’amuser. 

 
 
La journée passa vite car les lutins comme les enfants le savent. Le temps passe toujours plus vite quand 
on le passe à jouer et  il fallut un grand effort de volonté à Lulu pour après l’avoir rempli de petites 
voitures de cordes à sauté de vélos et de tous ses jouets qui voulaient repartir avec lui pour le poser sur 
son épaule. Lourdement chargé Lulu se dirigea vers la porte numéro onze en la poussant au 11ème coup de 
minuit. Elle s’ouvrit sur un engin mobile qui dès que Lulu eut pris place se mit en route. Tranquillement 
bercé par la cadence de la route qui permit à Lulu un petit somme réparateur, l’engin le conduisit vers la 
douzième et dernière porte qui s’ouvrit au dernier coup de minuit amenant la joie pour l’enfant des géants 
qui de son petit doigt venait d’ouvrir la dernière porte de son calendrier de l’avant. Quel ne fut son 
bonheur d’y voir apparaître les rênes puis le traîneau et le père noël lui apportant ses cadeaux du plaisir de 
noël. (Francis Dechy décembre 2010) 
 
 
 
 

Bonne fête de Noël à toutes et tous !!   
 


